
Nous ne croyons pas nous faire illusion en voyant les regards du 
pays tournés du côté de Notre-Dame du Cap. C’est Marie qui le 
veut ainsi. El.e a parlé, cette bonne Mère, Elle veut être honorée 
d’une manière toute spéciale au sanctuaire qu’elle s'est choisi elle- 
même. Impossible de ne pas ressentir cette impression quand on 
volt ce qui se passe au Cap. Les pèlerinages nombreux, la piété 
des pèlerins, l’enthousiasme de tous, le zele de nos curés: tout 
prouve jusqu'à l’évidence que Marie invite le pays tout entier à ve­
nir lui présenter ses hommages et lui faire sa prière au Cap-de-la- 
Madeleine.

Les grandes œuvres ont d’ordinaire d’humbles commencements; 
c’est bien ce qui arrive pour le pèlerinage de Notre-Dame du T. S. 
Rosaire. Malgré le zèle admirable de nos prédécesseurs, l’œuvre est 
à peine commencée. Il faut la développer, la pousser, comme on 
dit, puisque Marie le veut. Nous devons avouer que nos moyens pé­
cuniaires ne sont pas aussi grands que le sont les désirs de nos 
cœurs. Nos pèlerins sont généreux, les dons qui nous viennent un 
peu de partout sont nombreux, Marie est tant aimée dans notre cher 
Canada; pourtant nos ressources sont encore bien faibles si nous 
les comparons à nos besoins.

Le dirons-nous, chers amis, nous rêvons de grandes choses pour 
le Cap. Que verrons-nous dans 25 ans à la place des quasi ruines 
qui existent aujourd’hui? Nous vous l’avouons bien sincèrement, 
nous rêvons temple majestueux, élevé à la gloire de la batnte-Vterge, 
embellissements de toutes sortes, transformation complète de toute 
la propriété, améliorations sans épargne, toujours pour l'avantage 
des pèlerins, des amis de la Sainte-Vierge, et toujours aussi à la 
gloire de Notre-Dame du T. S. Rosaire. Si nous nous trompons, 
c’est Marie elle-même qui est coupable en inspirant tant de piété et 
d’enthousiasme à ses pèlerins, et tant de confiance à Mgr l’évêque 
des Trois-Rivières, donc nous ne nous trompons pas. Chers abonnés, 
vous nous êtes d’un grand secours. C’est vous qui par vos paroles 
et vos exemples nous aidez à espérer. Vous faites connaître les dé­
sirs bien formels de Marie; grand merci, au nom de cette bonne 
Mère à qui nous demandons de tout cœur de vous bénir. Permettez 
que nous vous demandions de nous aider, ou plutôt, d'aider la Sainte 
Vierge encore d’avantage par le moyen des Annales du T. S. Ro­
saire. Répandez-les autour de vous. Vous avez des parents, des 
amis; qu’ils deviennent eux aussi de fidèles abonnés. I.a Sainte- 
Vierge bénira vos paroles et elle vous inspirera des discours si élo­
quents que vous réussirez au delà de vos espérances. SI pour une 
raison ou pour une autre vous constatiez que vous êtes en retard 
dans le paiement de votre abonnement, oh! alors, nous vous sup­
plions, au nom de la justice, et surtout au nom de l’amour que vous 
avez au cœur pour la Bonne Mère, de calmer les cris de la cons­
cience qui ne manquent pas de se faire entendre. Aidez-nous, Marie 
vous en conjure. Aidez-nous, chers zélateurs et chères zélatrices. 
Que Marie vous remplisse d’activité et de zèle pour son sanctuaire. 
Aidez-nous chers abonnés; que Marie vous dicte affectueusement 
votre devoir envers Elle.

Aidez-nous, chers compatriotes! Que Marie vous amène tous à ses 
pieds par ses bontés et ses faveurs tant spirituelles que temporelles.


